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2.8.2
Résolution 227 (CMR‑2000)

"Etudes de partage et attributions additionnelles possibles au service mobile par satellite (Terre vers espace) dans la gamme 1-3 GHz, y compris la prise en considération de la bande 1 683‑1 690 MHz"

Dans la Résolution 227, l'UIT‑R est invité à évaluer, avec la participation de l'OMM, les besoins de spectre actuels et futurs du service des auxiliaires de la météorologie (MetAids), compte tenu des caractéristiques améliorées, et du service de météorologie par satellite (MetSat) dans la bande 1 683‑1 690 MHz, en prenant en considération les développements futurs. L'UIT-R est par ailleurs invité, au cas où les études de la bande 1 683-1 690 MHz ne donneraient pas des résultats satisfaisants à effectuer des études en vue de recommander des bandes de fréquences de remplacement comprises entre 1 et 3 GHz pour le SMS (Terre vers espace).

L'UIT‑R a examiné le partage de fréquences entre le service MetAids et le SMS (Terre vers espace) dans la bande 1 668,4-1 700 MHz, ce qui a conduit à un projet de révision de la Recommandation UIT‑R SA.1264.

L'UIT‑R a également examiné le partage de fréquences entre le service MetSat (espace vers Terre) et le SMS (Terre vers espace) dans la bande 1 670-1 710 MHz, y compris le partage avec les stations terriennes GVAR/S-VISSR du service MetSat qui sont exploitées entre 1 683 et 1 690 MHz. Ces études ont abouti à un projet de révision de la Recommandation UIT‑R SA.1158.

Il ressort d'études soumises avant la CMR‑2000 que le partage entre le service MetAids et le SMS dans les bandes 1 675-1 683 MHz et entre le service MetSat et le SMS dans la bande 1 690‑1 710 MHz est considéré comme impossible, comme indiqué dans la Résolution 227.

2.8.2.1
Bande 1 683-1 690 MHz

La bande 1 683-1 690 MHz est attribuée à titre primaire au service MetAids, au service MetSat (espace vers Terre), au service fixe et au service mobile dans les trois Régions et au service mobile par satellite dans la Région 2.

2.8.2.1.1
Résumé des études techniques et opérationnelles et liste des Recommandations applicables de l'UIT‑R

L'UIT‑R a mené plusieurs études concernant les distances de séparation requises entre les stations terriennes du SMS et celles du service MetSat, en prenant notamment en considération les stations terriennes GVAR/S‑VISSR. Pour les études, on a utilisé un certain nombre de caractéristiques de systèmes du SMS et différents scénarios de mise en place de stations principales et de stations GVAR/S-VISSR du service MetSat. On a essayé d'éviter les hypothèses correspondant au cas le plus défavorable et celles correspondant au cas le plus favorable en prenant des hypothèses concernant les systèmes et l'effet d'écran allant de conditions favorables à des conditions défavorables. Les études ont montré que c'est l'effet d'écran qui avait la plus grande incidence sur les distances de séparation requises. Les résultats suivants ont été obtenus pour un certain nombre de paramètres de systèmes du SMS, les termes "favorable, type et défavorable" qualifiant essentiellement la mise en place de stations du service MetSat et l'effet d'écran. Les distances de séparation les plus courtes sont obtenues principalement pour des paramètres "favorables" du SMS tandis que les distances de séparation les plus longues sont obtenues pour des paramètres "défavorables" du SMS: 


Stations principales du MetSat
paramètres favorables-défavorables du SMS
Stations GVAR/S-VISSR:
paramètres favorables-défavorables du SMS

Effet d'écran favorable:
< 20-35 km
20-100 km

Effet d'écran type:
< 20-45 km
35-300 km

Effet d'écran défavorable:
  75-320 km
70-370 km

Actuellement, les stations GVAR du service MetSat sont, pour la plupart, déployées dans de nombreux pays de la Région 2 et les stations S-VISSR du service MetSat sont, pour la plupart, déployées dans de nombreux pays de la Région 3. Quelques stations GVAR/S-VISSR du service MetSat sont présentes dans des pays de la Région 1. Plus de 15 stations principales du service MetSat sont installées dans l'ensemble des trois Régions. On s'attend à ce que le service MetSat utilise plus largement cette bande dans l'avenir. Toutefois, des stations GVAR/S‑VISSR transportables sont également présentes dans les Régions 2 et 3. Des zones d'exclusion sont nécessaires mais, dans la pratique, elles ne peuvent pas être établies autour des stations terriennes transportables, susceptibles de changer régulièrement d'emplacement. 

L'UIT‑R a par ailleurs examiné les études concernant l'utilisation de la bande 1 683-1 690 MHz par le service MetAids et a conclu que les systèmes du service MetAids relativement peu nombreux exploités dans la bande 1 683-1 690 MHz peuvent être concentrés entre 1 675 et 1 683 MHz si un temps suffisant est accordé pour la transition. 

Recommandations applicables de l'UIT‑R: SA.1264 et SA.1158.

2.8.2.1.2
Analyse des études de partage

a)
Partage entre le SMS et le service MetAids

Des études de partage montrent que le partage cocanal entre le service MetAids et le SMS dans la bande 1 675‑1 683 MHz est impossible en raison de niveaux inacceptables de brouillage causés aux deux types de systèmes. Par ailleurs, elles montrent que le partage de temps entre le service MetAids et le SMS est également impossible en raison de la nature opérationnelle des deux services. La bande 1 683-1 690 MHz est, de plus, attribuée au service MetSat à titre coprimaire. Les études et l'expérience opérationnelle ont montré que le partage cofréquence entre le service MetAids et les liaisons descendantes du service MetSat est impossible. Les opérations du service MetAids sont donc principalement concentrées entre 1 675 et 1 683 MHz dans de nombreuses parties du monde (Régions 2 et 3) afin d'éviter que des brouillages soient causés aux liaisons descendantes GVAR/S-VISSR du service MetSat (voir aussi le § b) ci-dessous). L'OMM a déterminé que, dans l'avenir, le service MetAids aura besoin de la bande 1 675‑1 683 MHz pour ses opérations à bande étroite. Toutefois, certaines administrations continuent à utiliser des systèmes à bande étendue qui ne devraient pas avoir besoin de plus de 12 MHz, ce qui est compatible avec les disponibilités nationales de spectre dans les pays en question. Il ressort de l'examen des résultats d'études disponibles qu'une attribution au SMS dans la bande 1 683-1 690 MHz affectera surtout les opérations du service MetAids dans la Région 1 de l'UIT aux endroits où le nombre limité de stations du service MetSat n'empêche pas leur utilisation dans la bande 1 683‑1 690 MHz.

b)
Partage entre le SMS et le service MetSat

Le partage de la bande 1 683-1 690 MHz nécessiterait l'établissement d'une séparation géographique entre les stations terriennes du SMS et les stations cofréquence du service MetSat. Actuellement, plus de 15 stations terriennes principales sont exploitées dans les trois Régions et plus de 400 stations d'utilisateur enregistrées sont exploitées principalement dans les Régions 2 et 3, mais aussi dans la Région 1. Le nombre des stations d'utilisateur enregistrées augmente et il existe probablement plus de 1 000 stations actuellement. Il ressort des études que, même si elle est possible dans certaines parties du monde, la mise en oeuvre du partage assujettirait le SMS à de telles contraintes et limites dans la pratique qu'il convient de considérer comme inappropriée la fourniture de spectre à l'échelle mondiale pour le SMS.

L'Appendice 7 contient la méthode et les paramètres permettant de déterminer la zone de coordination pour les stations terriennes mobiles par rapport aux stations terriennes du service MetSat. La zone de coordination est la zone de service des stations terriennes mobiles étendue par la distance de coordination. Concernant l'exploitation du SMS sur le territoire d'une administration, une coordination serait nécessaire avec des stations du service MetSat exploitées par d'autres administrations si des stations terriennes du service MetSat sont situées dans la zone de coordination des stations du SMS. Les résultats d'études disponibles montrent que, pour la zone climatique la plus favorable, A2, les distances de coordination requises sont souvent de plusieurs centaines de kilomètres et imposeraient une charge de coordination pour le SMS compte tenu du nombre de stations MetSat susmentionné. L'ampleur de la coordination dépendrait du nombre et de l'emplacement des stations affectées du service MetSat. Le problème est amplifié pour les zones côtières où des distances de coordination supérieures à 1 000 km sont parfois nécessaires. Une coordination serait également nécessaire entre les stations terriennes du SMS et celles du service MetSat sur le territoire d'une administration donnée, mais il s'agirait alors d'une question relevant de la compétence nationale et non internationale. 

Outre le besoin de coordination, il ressort des études disponibles que les distances de séparation réellement requises sont généralement comprises entre 70 et 105 km, mais peuvent aller jusqu'à 400 kilomètres. Ainsi, dans certains cas, de grandes zones de service ne seraient pas disponibles pour le SMS, ce qui aurait pour effet de rendre indisponibles certaines caractéristiques types de ce service (couverture mondiale ou régionale, mobilité non restreinte, etc.) en l'absence d'utilisation d'une agilité de fréquence optionnelle. Il est par ailleurs reconnu, dans la Résolution 227, que l'utilisation de stations d'utilisateur augmente et, compte tenu des incidences du renvoi 5.377, cela signifie qu'il existe un risque imprévisible pour qu'un opérateur quelconque du SMS perde des zones de service en plus des zones actuellement indisponibles. Autre exigence: les emplacements des stations terriennes mobiles devraient être déterminés avec une précision suffisante pour que les distances de séparation requises soient respectées. Toutefois, des systèmes opérationnels existants du SMS mettent en oeuvre des configurations de faisceaux ponctuels (150 à 300 faisceaux ponctuels) et des capacités de réutilisation des fréquences et de détermination de la position. En combinaison avec la disponibilité de fréquences en dehors de la bande 1 683‑1 690 MHz, l'agilité en fréquence optionnelle augmenterait la possibilité de partage de cette bande entre le SMS et le service MetSat.

En plus des brouillages dans la bande 1 683-1 690 MHz, le problème du brouillage dans les bandes adjacentes pour des milliers de stations terriennes météorologiques fonctionnant dans la bande 1 690-1 698 MHz nécessite soit une bande de garde au-dessous de 1 690 MHz soit une limitation des émissions hors bande. Des études ont montré que les limites des émissions hors bande contenues dans la Recommandation UIT‑R M.1480 (et dans le projet de révision de cette Recommandation) suffiraient, si elles sont étendues aux stations terriennes mobiles fonctionnant dans la bande 1 683-1 690 MHz, pour assurer la protection des stations terriennes du service MetSat fonctionnant au-dessus de 1 690 MHz. Cependant, un complément d'étude pourra être nécessaire.

Dans l'hypothèse d'une attribution de la bande 1 670-1 675 MHz au SMS, il serait difficile de trouver 2 MHz additionnels entre 1 683 et 1 690 MHz à l'échelle mondiale. Entre 1 683 et 1 688 MHz, les zones de service sont limitées dans de nombreux pays, en particulier dans ceux de la Région 2, par les opérations actuelles et futures des stations GVAR et ne sont pas disponibles là où des stations terriennes transportables du service MetSat sont mises en place. Entre 1 688 et 1 690 MHz, dans tous les pays de la Région 2, aucune station GVAR n'est exploitée, les contraintes imposées au partage sont donc peu nombreuses et le partage pourra être possible en fonction des conclusions finales concernant la nécessité de bandes de garde. Autour de 1 687 MHz, 6 MHz ne sont pas disponibles dans de grandes parties de la Région 3 en raison de l'exploitation de stations S‑VISSR. Dans les pays où quelques stations terriennes du service MetSat sont mises en place, il est probablement possible de trouver une portion de spectre additionnelle qui puisse être utilisée pour le SMS sans trop de contraintes. Il faudrait que les systèmes du SMS soient suffisamment souples pour utiliser les fréquences disponibles à chaque emplacement de station terrienne, compte tenu de la mise en place future de stations du service MetSat.

En ce qui concerne les stations spatiales du SMS et celles du service MetSat, des études menées par l'UIT‑R ont montré que le partage entre ces stations était possible sauf pour quelques constellations de satellites géostationnaires très proches.

2.8.2.2
Bandes de remplacement en application de la Résolution 227

En raison des difficultés de partage entre le SMS et le service MetSat dans la bande 1 683‑1 690 MHz dans les Régions 2 et 3, l'UIT‑R a étudié la bande 1 670-1 675 MHz comme bande de remplacement pour une attribution au SMS. Pour satisfaire aux besoins du SMS (2 x 7 MHz), tels qu'indiqués dans le Rapport de la RPC-99 et dans la Résolution 227 (CMR‑2000), des études de partage préliminaires ont été entreprises concernant la bande 1 668-1 670 MHz. La bande 1 670-1 675 MHz est attribuée à titre primaire aux services des auxiliaires de la météorologie, fixe, de météorologie par satellite (espace vers Terre) et mobile. Le service mobile est destiné à être utilisé pour la correspondance publique aéronautique (par le biais du renvoi 5.380). La bande 1 668,4-1 670 MHz est attribuée à titre primaire aux services de radioastronomie, des auxiliaires de la météorologie, fixe et mobile. La bande 1 668-1 668,4 MHz est attribuée à titre primaire aux services de radioastronomie et de recherche spatiale (passive) et, à titre secondaire, aux services fixe et mobile. La bande adjacente 1 660-1 668 MHz est attribuée à titre primaire au service de radioastronomie.

2.8.2.2.1
Résumé des études techniques et opérationnelles et liste des Recommandations applicables de l'UIT‑R

Le partage entre les stations terriennes principales du service MetSat relativement peu nombreuses et les liaisons montantes du SMS dans la bande 1 670‑1 675 MHz est possible sous réserve que le SMS assure la protection des quelques stations terriennes principales du service MetSat via l'utilisation de zones d'exclusion et d'une détermination de la position. Le partage entre les stations terriennes du SMS et le service MetAids est possible si la protection des opérations du service MetAids est assurée dans les pays où la bande 1 670-1 675 MHz doit continuer à être utilisée. Toutefois, le partage entre les stations spatiales du SMS et le service MetAids est impossible si la zone de couverture des antennes des stations spatiales du SMS et la zone utilisée par le service MetAids coïncident. Si on doit assurer la protection des systèmes du service MetAids fonctionnant dans les quelques pays où la bande 1 670-1 675 MHz doit être utilisée, cela risque de limiter l'utilisation du SMS dans ces pays et dans les pays voisins. Les Recommandations applicables de l'UIT‑R sont les suivantes: SA.1264 et SA.1158.

Des études ont été menées afin d'examiner l'effet des rayonnements non désirés des stations terriennes mobiles sur les stations de radioastronomie fonctionnant dans la bande 1 660-1 670 MHz, compte tenu des Recommandations UIT‑R M.1480 (et du projet de révision de cette Recommandation) et UIT-R RA.769. Elles ont permis d'évaluer les distances de séparation requises entre les stations terriennes mobiles et les stations de radioastronomie.

Des études préliminaires ont été consacrées au partage entre le service mobile par satellite et le service de radioastronomie dans la bande 1 668-1 670 MHz, compte tenu des Recommandations UIT‑R M.1184-1, UIT-R RA.769 et UIT-R RA.1513. Elles ont permis d'évaluer la distance de séparation requise entre les stations terriennes mobiles et les stations de radioastronomie; cependant, un complément d'étude est nécessaire. 

2.8.2.2.2
Analyse des études de partage

a)
Partage entre le SMS et le service MetAids

Bien que le partage cocanal entre le service MetAids et le SMS soit impossible en raison de brouillages mutuels, la plupart des pays utilisent peu ou n'utilisent pas du tout la bande 1 670‑1 675 MHz pour des opérations du service MetAids, un partage est donc possible sur la base d'un espacement géographique. A l'échelle mondiale, la majorité des opérations du service MetAids sont concentrées entre 1 675 et 1 683 MHz. Une enquête sur l'utilisation de la bande indique que les besoins de spectre du service MetAids peuvent être satisfaits avec le spectre disponible au-dessus de 1 675 MHz. La plupart des pays utilisant la bande 1 670-1 675 MHz pour des opérations du service MetAids peuvent transférer ces opérations vers la bande 1 675-1 683 MHz sur une certaine période. Quelques pays exploitant des systèmes du service MetAids continueront à avoir besoin de la bande 1 670-1 675 MHz, auquel cas le partage risque de ne pas être possible. 

b)
Partage entre le SMS et le service MetSat

Le partage est possible dans la bande 1 670-1 675 MHz si une distance de séparation appropriée est maintenue à tout moment entre les quelques stations terriennes principales du service MetSat et les stations terriennes mobiles, comme déterminé dans le cadre de la coordination au titre du numéro 9.17A. Les emplacements des stations terriennes mobiles devront être déterminés avec une précision suffisante pour faire en sorte que les distances de séparation requises soient maintenues. L'utilisation de stations terriennes mobiles dans cette bande dépendrait donc de la capacité des systèmes du SMS à respecter ces distances de séparation au moyen de fonctions de détermination de la position.

c)
Partage entre le SMS et le service mobile

En ce qui concerne la correspondance publique aéronautique, des études menées par l'UIT-R ont montré qu'aucun système n'est actuellement mis en oeuvre ou n'est prévu d'être mis en oeuvre dans cette bande. La bande était destinée à être utilisée pour les liaisons sol-air. Etant donné qu'elle ne sera plus requise pour la correspondance publique aéronautique, le partage entre le SMS et la correspondance publique aéronautique dans cette bande ne présente aucune difficulté. Les caractéristiques systèmes n'étant pas disponibles, le partage entre le SMS et d'autres applications du service mobile n'a pas été étudié dans la bande 1 670-1 675 MHz. 

d)
Compatibilité dans la bande adjacente et partage cofréquence entre le SMS et le service de radioastronomie

Le service de radioastronomie bénéficie d'une attribution à titre primaire dans la bande 1 660‑1 670 MHz. Des observations du continuum et de raies spectrales sont menées dans cette bande. On y a observé deux raies spectrales de radical oxhydryle (OH): leurs fréquences de repos sont de 1 665,402 MHz et de 1 667,359 MHz (voir la Recommandation UIT‑R RA.314). Les critères de protection connexes sont donnés dans les Recommandations UIT‑R RA.769 et UIT‑R RA.1513.

Des études ont été menées concernant les rayonnements non désirés et les émissions dans la bande des stations terriennes mobiles reçues dans les récepteurs de radioastronomie fonctionnant au-dessous de 1 670 MHz.

d1)
Stations terriennes mobiles du service mobile par satellite et service de radioastronomie opérant dans des bandes adjacentes

Si l'on prend les limites des rayonnements non désirés de la Recommandation UIT‑R M.1480 comme valeurs indicatives pour le niveau des rayonnements non désirés des stations terriennes mobiles opérant en dessous de 1 670 MHz, des distances de séparation de l'ordre de 20 à 58 km sont nécessaires pour satisfaire aux critères de protection des Recommandations UIT‑R RA.769 et RA.1513. Des zones d'exclusion seraient donc nécessaires autour des stations de radioastronomie opérant dans la bande 1 660-1 670 MHz. En pratique, elles devraient être définies au cas par cas, compte tenu des caractéristiques appropriées de la station de radioastronomie, du terrain environnant et des caractéristiques du système du SMS opérant dans la bande 1 670‑1 675 MHz. Les stations terriennes mobiles opérant dans la bande 1 670‑1 675 MHz devront être capables de déterminer leur position avec une précision suffisante pour éviter d'opérer dans ces zones dans cette bande de fréquences. A partir de ces résultats, on peut en conclure que les opérations dans la bande adjacente sont possibles. 

d2)
Stations terriennes mobiles du service mobile par satellite et service de radioastronomie opérant dans une bande partagée (1 668-1 670 MHz)

Pour assurer la protection des stations de radioastronomie, il serait nécessaire de définir des zones d'exclusion autour de chacune d'elles. Les stations terriennes mobiles opérant dans la bande 1 668‑1 670 MHz devront être capables de déterminer leur position avec une précision suffisante afin d'éviter d'opérer dans ces zones dans cette bande de fréquences.

Des études préliminaires ont montré que, si l'on prend les limites des émissions spécifiées dans la Recommandation UIT-R M.1184-1 comme valeurs indicatives pour le niveau des émissions dans la bande des stations terriennes mobiles opérant dans la bande 1 668-1 670 MHz, des distances de séparation de l'ordre de 500 km sont nécessaires pour satisfaire aux critères de protection des Recommandations UIT-R RA.769 et RA.1513. Ces résultats doivent encore être validés par l'UIT-R. Compte tenu du petit nombre de stations de radioastronomie utilisant cette bande dans le monde entier, on estime que la coordination devrait être possible dans de grandes parties du monde.

e)
Partage entre le service mobile par satellite et le service fixe

Aucune étude n'a été soumise au cours de l'actuel cycle d'études en ce qui concerne le partage entre le SMS et le service fixe dans la bande 1 670-1 675 MHz en application de la Résolution 227. Certaines études de partage entre le SMS et le service fixe dans la bande 1-3 GHz sont disponibles. Elles ont conduit à l'élaboration de Recommandations, notamment les Recommandations UIT-R M.1141, M.1142 et M.1143.

f)
Partage entre le service mobile par satellite et le service de recherche spatiale (passive)

Aucune étude n'a été menée sur le partage entre le service de recherche spatiale (passive) et le service mobile par satellite dans la bande 1 668-1 668,4 MHz.

2.8.2.3
Méthodes appliquées pour traiter ce point de l'ordre du jour, avantages et inconvénients

2.8.2.3.1
Méthode A

On ferait une attribution à titre primaire au SMS (Terre vers espace) à l'échelle mondiale dans la bande 1 670‑1 675 MHz, en garantissant une protection suffisante des services existants dans cette bande et du service de radioastronomie dans la bande 1 660-1 670 MHz. 

Etant donné que l'exploitation du SMS risque de pas être possible dans ces pays qui continuent à utiliser la bande 1 670‑1 675 MHz pour les systèmes du service MetAids, la Conférence pourrait envisager d'écourter l'utilisation de la bande par le service MetAids (voir la section 2.8.2.2.2 a)). En conséquence de l'attribution au SMS à l'échelle mondiale dans la bande 1 670‑1 675 MHz, la Conférence pourra alors envisager d'aligner l'attribution au SMS en Région 2 en supprimant les attributions dans tout ou partie de la bande 1 675‑1 710 MHz, compte tenu en particulier des conclusions des Recommandations UIT‑R SA.1264 pour la sous-bande 1 675‑1 683 MHz et SA.1158 pour la sous-bande 1 690‑1 710 MHz. Par ailleurs, il faudra examiner le statut de l'attribution dont bénéficie actuellement le service mobile.

Avantages: 

Le SMS disposerait d'un spectre supplémentaire. La protection des quelques stations terriennes principales du service MetSat et des stations du service de radioastronomie dans la bande adjacente n'imposera que peu de contraintes au SMS. Sous réserve de contraintes de partage limitées avec le service MetSat, le service MetAids ainsi que les services fixe et mobile, le SMS (Terre vers espace) bénéficierait d'une attribution à l'échelle mondiale.

Inconvénients: 

Cette attribution serait limitée à 5 MHz. L'exploitation du SMS risque de ne pas être possible dans ces pays qui continuent à utiliser la bande 1 670-1 675 MHz pour le service MetAids (voir la section 2.8.2.2.2 a)).

2.8.2.3.2
Méthode B

En plus des 5 MHz identifiés dans la méthode A, une attribution additionnelle, correspondant à environ 2 MHz de spectre, pourrait être faite dans d'autres bandes au voisinage des attributions existantes autour de 1,6 GHz, compte tenu de conclusions d'études. Etant donné qu'une attribution isolée de 2 MHz serait moins intéressante pour le SMS et que le partage avec le service des auxiliaires de la météorologie au-dessus de 1 675 MHz n'est pas faisable, une attribution possible au SMS dans la bande 1 668-1 675 MHz pourrait être envisagée compte tenu de la protection suffisante des services existants dans cette bande et de la protection du service de radioastronomie dans la bande 1 660-1 668 MHz.

Avantages: 

Le SMS disposerait des 7 MHz dont il a besoin au total.

Une attribution de 7 MHz contigüs au SMS serait faite.

Sous réserve des résultats des études de partage, les services existants fonctionnant dans la bande 1 668‑1 670 MHz seraient protégés.

Inconvénients: 

La nécessité de garantir la protection des services existants peut imposer des contraintes au SMS.

2.8.2.3.3
Méthode C

Une attribution au SMS à l'échelle mondiale serait faite dans la bande 1 683-1 690 MHz, compte tenu du fait que la CMR‑2000 a confirmé la nécessité de continuer à protéger les services MetSat et MetAids au titre du renvoi 5.377.  

En conséquence de l'attribution à l'échelle mondiale au SMS dans la bande 1 683-1 690 MHz, la Conférence pourrait envisager d'aligner l'attribution au SMS en Région 2 en supprimant les attributions dans certaines parties de la bande 1 675‑1 710 MHz, compte tenu en particulier des conclusions de la Recommandation UIT‑R SA.1264 pour la sous-bande 1 675-1 683 MHz et de la Recommandation UIT‑R SA.1158 pour la sous-bande 1 690‑1 710 MHz.

Avantages:

Le SMS bénéficierait d'une attribution supplémentaire.

Inconvénients: 

Dans de nombreux pays, l'exploitation du SMS serait limitée par l'exploitation d'un nombre de plus en plus grand de stations terriennes du service MetSat, y compris des stations transportables. La protection des stations terriennes existantes et futures du service MetSat se traduirait par une lourde charge en termes de coordination. Compte tenu des distances de séparation requises, de grandes zones ne seraient pas disponibles pour le SMS. La coordination avec des stations terriennes transportables du service MetSat n'est pas faisable. La contrainte du renvoi 5.377 fait que cette bande est à peine utilisable par les stations terriennes du SMS. La mise en place future de stations terriennes du service MetSat conduirait à une réduction plus grande des zones de service du SMS. L'ensemble des 7 MHz attribués au SMS ne serait pas utilisable à l'échelle mondiale.

2.8.2.3.4
Méthode D

Cette méthode consiste à ne pas faire d'attribution additionnelle dans la gamme 1 670-1 710 MHz pour la prise en charge du SMS.

Avantages: 

Les services existants ne seraient pas affectés.

Inconvénients:

Les besoins de spectre du SMS ne seraient pas satisfaits dans cette bande de fréquences.

2.8.2.4
Considérations touchant à la réglementation et aux procédures

a) 
En ce qui concerne la méthode A, si une attribution à l'échelle mondiale est faite dans la bande 1 670-1 675 MHz, les stations du SMS seront assujetties à une coordination. Une coordination au titre du numéro 9.11A serait nécessaire pour le SMS dans cette bande. Un exemple de renvoi pourrait être: "5.QQQ Le service mobile par satellite utilisant la bande 1 670-1 675 MHz est subordonné à la coordination au titre du numéro 9.11A.".
La coordination entre stations terriennes dans les bandes attribuées dans les deux sens fait actuellement l'objet du numéro 9.17A. Toutefois, cette disposition est limitée à certaines stations terriennes et une modification (ou une autre disposition) pourra donc être nécessaire pour permettre la coordination de stations terriennes mobiles types; cette question pourra également être examinée au titre du point 1.30 de l'ordre du jour.

Une administration estime qu'il peut être nécessaire de prendre des dispositions visant à protéger les stations existantes du service des auxiliaires de la météorologie.

Pour traiter du partage avec le service des auxiliaires de la météorologie, le renvoi suivant pourrait être envisagé: "5.UUU Les administrations sont encouragées à ne mettre en oeuvre aucun nouveau système du service des auxiliaires de la météorologie dans la bande 1 670‑1 675 MHz et à prendre toutes les mesures possibles pour déplacer de cette bande les systèmes existants de ce service.".

De plus, afin de protéger le service de radioastronomie des rayonnements non désirés provenant des stations terriennes mobiles fonctionnant dans la bande 1 670-1 675 MHz, il serait nécessaire de veiller à ce que le niveau de ces rayonnements affectant la bande de fréquences 1 660‑1 670 MHz attribuée au service de radioastronomie soit limité aux niveaux spécifiés dans la Recommandation UIT-R RA.769 et RA.1513. Un exemple de renvoi pourrait être: "5.XXX Les stations terriennes mobiles fonctionnant dans la bande 1 670-1 675 MHz ne doivent pas occasionner de brouillages préjudiciables aux stations de radioastronomie fonctionnant dans la bande 1 660‑1 670 MHz. Les niveaux seuils de brouillage préjudiciable au service de radioastronomie sont spécifiés dans la Recommandation UIT-R RA.769 et RA.1513.". Il convient de noter que ce renvoi pourrait imposer des contraintes aux stations terriennes mobiles lorsque d'autres stations de radioastronomie seront mises en place dans l'avenir.

Certaines administrations estiment que des dispositions réglementaires seront nécessaires pour assurer le partage avec des services fixe et mobile et garantir leur protection. D'autres considèrent que l'application de l'Article 21 relatif au partage avec les stations spatiales du SMS devrait être envisagée. 

b) 
Concernant la méthode B, les mesures réglementaires données dans la méthode A s'appliquent. Si une attribution additionnelle devait être faite dans la bande 1 668-1 670 MHz, il serait également nécessaire de définir une coordination au titre du numéro 9.11A pour le SMS dans cette bande. L'exemple de renvoi donné ci-dessous pour la protection du service de radioastronomie pourrait être étendu à la bande 1 668-1 675 MHz. D'autres mesures réglementaires pourraient être nécessaires pour garantir la protection du service de recherche spatiale (passive) dans la bande 1 660,5‑1 668,4 MHz.

Comme variante, et si l'on considère que le SMS ne doit imposer aucune contrainte aux nouvelles stations de radioastronomie dans la bande 1 668-1 670 MHz seulement, le SMS pourrait alors faire l'objet d'une attribution à titre secondaire par rapport au service de radioastronomie moyennant l'adjonction de la bande 1 668-1 670 MHz dans le renvoi 5.376A.

c) 
Concernant la Méthode C, si une attribution à l'échelle mondiale est faite au SMS dans la bande 1 683‑1 690 MHz, la protection des services existants (MetSat et MetAids) peut être garantie par l'application du renvoi 5.377, qu'il faudrait réviser afin d'y inclure les limites réelles de la bande attribuée au SMS, les stations spatiales du SMS qui seront mises en place avant de nouvelles stations spatiales du service MetSat à des positions orbitales différentes de celles qui sont déjà utilisées devront être protégées et d'autres mesures réglementaires pourront être prises. Par ailleurs, il faudra peut-être élaborer un renvoi approprié, dont le texte pourra par exemple être le suivant:

"Les systèmes mobiles à satellites utilisant la bande 1 683-1 690 MHz ne doivent pas causer de brouillages préjudiciables aux stations terriennes du service de météorologie par satellite et le renvoi 5.43 ne s'applique pas. Afin d'éviter de causer des brouillages préjudiciables, les stations terriennes mobiles ne doivent pas être exploitées dans les zones environnant les stations terriennes météorologiques définies dans le processus de coordination, sauf si elles ne causent pas de brouillage dans le canal de signalisation. Les systèmes mobiles à satellites doivent avoir des capacités de détermination de la position afin de pouvoir respecter cette disposition."

Des dispositions réglementaires appropriées pourront être nécessaires afin d'assurer la protection des stations d'utilisateur du service MetSat exploitées au-dessus de 1 690 MHz contre les émissions hors bande des stations terriennes mobiles exploitées dans la gamme 1 683‑1 690 MHz.

d) 
S'agissant des méthodes A, B et C, la CMR-03 envisagera peut-être de modifier ou de supprimer la Résolution 227.
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